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SIR M loi m SUCCES» m
DANS LA FORMULE BU B I \ 0 M ;

P>g M. G. FOURET.

Dans le développement de (a -J- £)"% /?*>désignant un
nombre entier positif, le terme qui en a p après lui
et q = m—p avant lui peut, comme chacun le sait,

s'écrire —j—p aPh^. Le terme qui en a q après lui et p

avant lui est pareillement , , aH bP. Comme il a le

même coefficient que le précédent, on en conclut que les
coefficients des termes à égale distance des extrêmes
sont égaux.

En conservant U même fornie aux terme* 4U déve-
loppement, ou peut établir immédiatement, comme on
vale voir, la loi bien connue de variation des coefficients,
sans qu'il y ait de distinction à faire relativement à la
parité de l'exposant m. *

En effet, le coefficient du terme qui en a p -4t i sapi>ès

lui, et par conséquent^ — i avant lui, étant ' _̂ } ,

en le multipliant par^ on en déduit* le qqefficj$pt

du terme suivant. Par suite, -pour que ce nouveau ^ef-
ficient soit supérieur à celui qui le précède, il fa^utet il
suffit que p ne soit pas inféiieur à q, c'est-à-dire que le
terme auquel il appartient n'ait pas moins (le termes



( 338 )
après lut qu'avant Itii. Donc, les coefficients du déve-
loppement de (#H-è)r* 'Vont en croissant jusqii'au
milieu de ce développementy pour décroître ensuite,
en reprenant les mêmes valeurs dmts l'ordre inverse.


